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IE DEMOCRATE 

PCBL1£ TOUS LES SAMEDIS 

PAR 

IDOTJAED J. 
cat aapr&s da muga**® 

Simon A Lock 

A B O X N E M E N T :  

XBOIS PIASTRES PAR AN. 

" PRIX~DES ANN ON CES. 

H*ci*jtie carre dix lignes ou tnnins 
geer 1» fKWf&t insertion il 00 

yj^cijuqne irwert'on additions 11-- par ^ 

Ttaryi"*uuonce indiquant la profession 
dieiotnkik. et qui n'exeedera p.w bait 

«vtc Vabounement au journal. (>ar 
15 00 

Vat diminution liberate •» m faite aux p <rson-
aaqui tfabwacreut a l'anr.6 - pour la publication 
jj, ygp, t«nwgt'K m-dif leur privilege wra rigi-
|[JMt bonir \ l«ur jrenre d'atfcm-s. Et il ne 
_* jamais permit i nne maison de commerce d • 
®«rJ«loirde son jrivilfie d'abomwra, nt annuel 
MV Sure pnblkr. i*ns r&rilaition. ks annotif's 
gjttii rapports aux itieiets particulars do sls di-
igUMMi. 

Toote annrmce puttie; par intervalks, sera 
•ufc W taux d'tnie prist re i»ar cam*. 

Too* artnonee ou lettK invitant qwlqu'nn ase 
•ettn m lee rangs eomnc candid it 'a mie place 
M«aemp!oi qut-lcunque. sera pa ve - a;t taux or-
iiaain d'aae piastre par carre, et mvariaUemenl 

Toats annonee de candslat sera payej DIX 
PIASTRES, et tfawaw. 

Toate aa.ta.ie-s d> it 1-* BOTrf>re d'insertiorts n'est 
aw ip&ifie, verbal® meat on pr t'erit. sera itu e.e'e 
Mat nourel ordre. an taux vdinaire. 
" Lsfliuriagw et les di-its setrat pnbl'es eomme 
fctodkehrouique locale: mats tout m-crologt'. ou 
Mttttribut de resp-ct. sjra comniL' aiinonce. 

Mai fcrit d'uae nature pen-am lie ne pourra 
itrt sdmis dans nos colonnes quecomm" an nonce. 
I jnrr piastres le carre . et piyade muarktblanent 

pf- Tonfr: aiinonce, t mii'is qtf!l n'en wit crr-
iMai aatrtment. sunt public • enft&oeais et ea 
MfUik, et payee au taux ci dessus. 

IJICQIXBJE Pornrus.—M. U Docteur 
A. W. Jaeksun, president du College : 

Poydras, noas prie d\«Hi<wicer an public ) 
%ae le premier cxanaen mensuel ;itra !.'<.• u | 
ftndrpdi proefcaip. 

Les parents et tntears des cJevt>8, er j 
b public en general, sonfc respect muse- j 
seat invites a y assisier. 

• — 

Vu le grand nomhre d'annonifcs \ 
judiciaircs que n<rus publions dans le ! 
prtscnt numero, nous sonitne obliges de ' 
reu*oyer& notre prochaiuo edition pi it- i 

•ieura articles tre-s-iiituessants. lis pa- \ 
raitront mccaiamrnent. 

MSf. GRACGSARO & CIE.—En jetant un 
eoap d®;i snr n<»j colonno d'annorux's, 
»o« lectears poanrout voir, d'apres l.i i)t>-
ik» qn'ila y font inserer, qne MM. Grau-
gnsid & Cie. sont pfets, cotiunc par le 
|*s88rf, 4 foitni r i leitrs nonbn!ffi$c prat'-
qan, -ft ae public en gJnJra!, toutes 
let marchandtses requlses, a des prix 
raisoonables. 

II eat presqne inutile qnc mma aj<»o-
r*cl ^ 'a n"tic%de ccs messieurs, 

<», qw ne oinnait leur vaste et bean 
*»gssm? On n'y tpronve qn'nnernb ir-
m-celui du chm. Mui«. t.„ revanche, 
«y trouve tout ce qu'oti vent, suittnar-

8^hcfl- qi'incaillcrie, pr.»v^ 
rtoasde Itoucfie, medicaments, pat-fun,<*-

ciwusrore on coifTtiro, art'efr* de 
on de iMicessite—on tronve tout. 

Mais nous anrk«s tort de ne pas falre 
•»feo honorable des deux jenne* 
gentlemen qui sont an comptoir: uoirs 

de Mil. f lament Samson ct t'ler-
C^J00-. Uae bowhoniie inalterable, une 

?*fte>*>P et nne complaisance a toute 
Wre, telles sont les quality pur les 

Kir> nnv.tu P ' et nons "wnmes 
q C C  0 6  f r r a  p a s  d e f a u t .  

rlavn J OBI RM . 
j„ • • . .. , WICE—Los membres J»n 4l police d.,,TtM M Kunir ^ ̂  

J«eM racssiours fer,.nt„w<,^ 
P««lt»dcM 

••wqot existent, et durit toot 1* „vmde 

* bon droit* En premiere %n, 
_. Clterons 'c mauvais etat des die' 
HHWli 

" Scccrs.—Nona compt fmsflu'o'L-. 
% samedi, 20 fuvrier 1858. S80 ab.(tl-

Mic*~Ta' 001,8 Rrf>"8 ,e dro't de nous 
•jotox dun soccfes pareil, mui, ̂  np 

i aotre !^ !MCZ Vmin* Pow ^tribuer 
»<nte; BOOS I'attribaoM au de-

vouement de tjuelques amis—noitd 1'at-
i tribuuiis, avec recounaiasance, a la libti-
ralite d'ane population chevaleresque, 

| qui a bien voulu nous recevoiravecbien-
i veillance ct encouragur de ses suffrages 

| une entreprise qui n'a d'autre but que 
jcelui de d^veloppcr, en les fa.sunt con-

\ naitre plus "'giineralement, les irnnienses, 

: ressoiirces que possiide cette paroisac, 
qui est une des plus riches de 1'Etat. 
Mais cet encouragement nous a impose 

jun devoir: e'est de rendrc notre journal 
laussi vane, aussi interessaiit (jue possi­
ble—d'en laii'e, en un inwt, un vrai jour-

1 nal de fanville. Nous ounprenons notre 
i devoir, nous tuciienms de le reinpllr et 

jde meriter le patronage qui nous a ete 
si geiiercusemcnt accortle. 

NOS REPRESENTANTS. 

Nous avons promis a nos leetcurs de ; 
leur dormer im ajH'i^u des travaux de 
nos de'egucs an Seuat et a la Chanibre 

des Representants de l'Etat. Nous al- • 
Ions tempiir I'obligation que nous nous 
sommes ainsi impost-e: 

Commen^ons j>ar le Senat: 
Notre Senatenr est le geticral B. B. 

Si mines. Nous lisons dans le journal 

ofSciel que, jaloux de_ riionneur de son 

Etat, de son district, notre Senateur s'est i 

empresse, des 1'ouverture des Oharnbres, I 

pour ainsi dire, de presenter un bill poirrj 

supplier a l'insuffis.tnee de la sornme al-! 
lom-e par la Legislature a sa derniere 

session, a I'eff.'t d'eriger une tablette en 
inarbre a la memoire de fen I'honorable 
John II. Flarmanson, ci-devant Represen-
tant de ce district au C'ongres. Sur cet­
te tablette deva!eat etre inscrits en let-
tres d'ur les services rendus a la I^oui-

s'ane par 1'ltomme a qni elle rendait ce 

tiimoignage eclatant de sa reouiiiatssau-

ce Ensuite, cette tablette devait etre 
placee dans ['enceinte du Senat, pies du 

fautcuil du president, ulin d'etre exposee 

a tons les regui ds. Cela etait juste; cette 
marque de respect et de gratitude etait 
legitirnement acquise, car e'est a lui que j 
la Louisi.iuc est redevable de rimmense I 

etendue des terres marecageuses qui na-1 

ifiiire appartenaient au goiu'ernement 
iuieral, et lui appartiendraient encore, 
sa»a 1'onergie et le do vouement dont fit 
[irt^ve notre Ilepresentant, Mais la 

sornme allonJe a cet objet par la Legis-

ture d'Etat etant insuffisante, le projet 
all ait it re abandxnne; pers«mne lie s'en 

occupa'tt, et toute I'affaire allait etre en-
sevelie 4ms 1'oubli eoinme taut d'autres. 
Mais, 1ie%reuserncnt, le general Simmes 

est au Seaat; il a parfaitement compris 
le diisir df ses commettants, et grace a 

j hi:, cette ditte de gratitude sera payee 
par la Lonisiane a utt de ses plus nobles 
tils, et e'est il notre Senateur qu'elle de-

vra la satisfaction de sctre acquit tee de 

cette "dette sacree. 

Le lecteur a di voir, du reete, que no 

tredigne St'natenr joint d'une influence 
considerable dans le Corps UgislatiF au-

quel le peuple de aotre district 1'a elu 
presque a runanimitg. On n'en atten 

dait pas moins de sea talens et de son 

energie bien connns et justemont appre-
cies, et nous n'h-isitun* pas a d rcqu'il a 
dignement rempli son mandat. 

Passonsa la Chambre des Uepreser. 
tants: 

La, c<>mrne au Se'nat, le petiole de la 
Pointe Coupee est egalement bien repre-
Bente. Eu prvnuer lien, nous avons le 
colonel Claiborne, un oratenr eloqnent. 
un habile p<>l.tique. Son dtvouement 

j aux interets de ses commettants est prou 
[ve par les bills importants pat lai pre-
Tsentds, entre autres celni qui a pour but 
d'obtentr ane allocation de $30,0W pour 
etre employee au dessechement des ter­
res marecageuses dans notre paroiase. 11 
nous est impossible, pour le momcirt, e* 
»vec les donnees limitees qne aoos 

• avons, de donner nne idJe, ineme up 
" Pn,ximatire, des avantages immense-: 
i qni doivent resnlter, ponr notre pareisse, 

d une telle allocation jndiciensement em» 
pf°y«5e • mais, quelque grands quMs 

Saient, ila ne sanraieat surpasser le 

civisnic de celui qui leur a donne lessor. 
La reconnaissance de ses cuncitoyens 
sera sa recompense. 

Nous ne parhjriMis pas iei du bill pre-

sente par le colonel Claiborne, a 1'efl'et 
d'exenipter certains biqjjs imrneubles de 
saisiej une divergence (Popinioti 1'ayant 
rendu impopulaire, il n'a pas ete adopte. 

Qu'il n'en so it done plus question: e'est 
un sujet <jue nous jugeoas inutile dedis-
cuter a 1'heuie qu'il est. * 

Passons outre:—» 

Quant a notre atitre Representant, 
1'lionorable D. 5". Dickey, bien que, jtis-
qu'a present, il ne se soit pas mis en 

evidence, il n'en est pas moins vrai qu'il 
remplit aussi fidelement son inandat. 

Ctlni qui refieehit, qui deiibere, et qui, 
par son vote, et le poids de son influence 
personrielle, appuie une mesure, aide a 
faire passer une loi dont les lieu reus re-
sultats contribuent au bien etre et a la 
prosporite de ses coneitoyens, s'acquitte 
ainsi tout aussi conseienciensement des 

devoirs de sa charge que celui dont les 
talents le mettent a ineme de prendre 

Tinitiative et d'occuper une place au 
premier rang. 

Tout bien examine, nous le disons ici, 
satis crainte d'etre contredit: le peuple 

de la Pointe Coupee pent, a bon droit, se 
feliciter de son choix—:1 a confie ses iu-
terets a des homines qui out les qualites 
Jfu'exigeait l'illustre Jefferson: ils sont 
honnetes et capables. 

LES FLCURS—LE PARTERRK. 
Plafitez irHinediatement toutes les 

plantes bull»euses. telles que lestulipes, 
les liyacinthes, les couronnes imjitiriales, 
les dahlias, etc. Semez les graines de 
plantes annuelles de nature fragile, et 
ayez bien soin, mesdanies, (e'est parti-
culierement aux dames que nous adies-
sons cet article) de les bien emmaillot-1 
ter pour les preserver du froid et des! 
intemperies de I'air. Taillezet arrangez i 
les boi'dures de buis et autres; plantez-
les oil elles iManqeeut. Faites arranger ; 
VHS cbemir.s, allies et promenades de 
gravier ou de coquilles, et, une fois 
qu'ellcs sont bien nivelees, faites passer 
sur elles un gros cylindre, en for on en i 
bois, seioit ce qtie VOITS avez de disponi-j 
isle. TranspLntez toutes les plantes a I 
racines, telles que le jasmin du cap et 
iutres plantes a fleurs. Phintez anssi | 
les bontures de rosiej- et autres. Etayez i 

avec soin les plantes et les arbustes qui 
le necessitent. 

Ces choses faites, mesdames, faites 
nettoyer, sarcler, et enlever les m iuvai-
<es herl>es qui, autrement, nuiraient a la 
eroissance de vos plantes et de vos 
tleurs, et gateraient le coup d'oeil de vus 
jardins. 

II est temps maintenant de transplan­
ter les oliviers, les magnolias, les oran-
cers et autres arbres du rneme genre. 

Ccci se pratirjne en CFeusant profonde 
tnent a 1'entour de l'arbuste qu'on vent 
transplanter, de maniere a pouvolr l'en-
fever de terre avec toutes ses racines, 
bien convertes, dans toutes letirs parties, 
le leur »il natal. C'eci fait, on crease, a 
iVnrlroit ou on vent le planter, un trim 
de la grandeur et de la profondeur voit-
Inea, seloti la taille de la rac!ne, et on l'y 
pose soignenseiftent, evitant, autant que 
possible, de plier, do casser ou de meur-
rrir les racines. Si on s'apercevait du 
fa t qu'rwe rac'ne eut ete cass-ie ou meur-
trie, on la conperait avec un contean 
b en affile, de maniere a enlever tons les 
^ibres. L'arbuste otant m's en place, on 
nunplit le trou avec de la terre fine el 
ri;;he, et on la funic avec le pied. 0 ; 
a soin de laisser un bassinet an tour du 
trone de 1'arbre, pour retenir I'eau d<-
nlnie. Ce travail acheve, ayez so n de 
I'ctayer fortement, el tout est fait. 

L'ETAT DE LA LOUTS'AJJE. 
COCK DC QCATKIEME BSTRtCT .ICDIC1AIKE— FARO [SSI 

DOIILEA5M. 

Ridg'll & Roberts 1 
vs. >- No. 1040-x 

John S. Scott. ) 

EV V'LRTl7 de et pour satiffaire h nn writ dr 
ft. fa., lance dtu* la catis^ ci d-swwi i:rtitn-

e et a inoi adr ffee par l Ho iombl" Cour du 
'j latr em ' District, tlane et pour la paroif-w i t 
S at «i.-dit. potir eatWaire aux d maad- s d * 
•iLiintiffs et I ? fra;s. jTai gain et j'oSl'irai en vent, 
fubl'que. fir les Iku?, 

Someii U Cme jour du meis de man 1858, 

all h-wvp A. M.. to'is ks droits, titr'-s et fn'6 
•et.«i que l» de'i'mletir a dans et "a la dite proprit-
t • ci ap~e< de^nt::. 

Treize Boncants de Sucre, et environ vingt 
cinq Bailee de Coton en gra'ne. 

cosairto.v OE I,.\ VENTE—s «PMsr, avec 
estimation. 

SEVERIN PORCHE, 
Sharif, 

Pointe Couple, 80 fevrier 1358- tds 

L'ETAT LE LA LblLS ANE7 
COLtll DC NEl VltME DISIKICT Jt.DlCIAIUK, I'A-

RiI^SE DE I.A roI.VTE COL'I'EE. 
Gladdtiu i tftixas i 

v.-. Na 1330 
R. \V. ileRae. j 

EN % liiiiU di et pour siitisfaipu un writ d? ft. fa. j 
lance' dans la cause ci-d;>sus intitule..-, et a moi j 
adr- «-e par riiouoraU'c C«.n;r <iu Neu\ Lerue Dis- i 
trict, dans <t pour la parois^e et l'Etat slitdiU,: 
pour SAtisiiiir.: a la d« mande du plaigaaut et aux | 
trais.j'ai taihi et j'otinrai eu vente pubkque, a la : 
Maitou d_* Cour, 

, Savkdi, le 6me jcurdt nwrs 1858. : 
a 10 beures A. M.. tou.- les droits, titras et iaterets 

• qu -1<; detliideur a diUls et a la ptuprie.e ci-apie-j 
| Uterite. savoir: 

j Ua lot de terre oa habitation sucrif re, sous le I 
i nom de "Gleu-ilary," sitnee eu la paroi.-w; de la i 
l'oi.ite Coupee, f-ur le Mttsitnippi, ayant quat'orze \ 
arp;iiits d.; lace sur quatrevin^t arp tits de proton-; 
d.ur, bcriit d'uneote psirla ttrre de Jam<-.>: McCul- ! 
lam. et d • 1'autr.- cote par c lie du capitaiae Mor-
rissoa. an c toutes les butisses et ameliorations, 
iiiacitiue a vapeur et ruecauique. chevaux, mulete. 
boeai's. betes a conies, ustensils et iinpl.mi r.ts 

! d"habitatioa qui s'y trou vent. 
i Et les esclaves suivaats, savoir: 
I Marc, ne,n% a^e. d'envirun 25 ans. 
i Chariot, ou Ciiaules, do 43 do. 
! Joe do do do iJO do. 
j Casimir do do do 37 do. 
j Fraalc do do do 24 do. 
! Pt rry do do do 44 do 
! Jackson, do do do 42 do 
I Polite do do do 54 do 
| Hamilton do do do 40 do 
| A.t'J <ii> do do 15 do 
] Prosper do do do 15 do 
I Miirv. ne^resse ajrte d • 39 ans. * 
j M iry Ana, nearest® agec de 21 ans. 
: Brid^ette, do do 21 da 
i Drienue, do do 21 da 
' J.-nny, do do 24 do. 

Aseiine, do do 50 da 
Rich' 1. do do 41 da 
PiTsinette, do do 50 do. 
Mirza, do do 36 da 
Matilda, do do 42 d-% 
S s d ux infants: 
Louise, ut'^resse a.~ee da 13 ans. 
Jeany, do do 40 da 
H >t r, do do 20 da 
Sarah, do do 13 do 

j Et km enfant. 
| Alex, ji.u.ie Lv'ire, aje de 10 ans. 
; Dave, do do do T do. 

Ely. do do do 6 do" 
Irene, do do do 17 do. 
Jos. ph, do do do 18 da 
Isaac, do do do 3 da 
Jaue.j une ne.^r -sso d • 8 ans. 
David, ae.rre a,e d • 36 aus. 
Cliaritv. negrrtH*! a,:e'e de 35 ans. 
L<h!ia. do do 22 ans. 
Sal", jeune neu're du 8 ans. 
Army, ne^resse c^ee de 13 a as. 

[ Cynthia do do 20 da 
Et son enfant. 
Louis, ne^re age de 10 an.°. 
J.-ss. do do 40 do. 
Marie, ne^reiae aree d.- 3.5 ao& 
Philo, aegre a;e' dj 13 ans. 
Cora, enfant de 5 ans. 
Caroline. nt,.Tef«e :V;ee dc 29 ans. 
Jacob, ne ;t\- d..' 10 ans. 

1 Lucy, ne'^p'sse a^ee de 18 aas. 
J.iclc. ne jr. Aiii de 24 a,is. 

| C. liiu tie ir.t«e a.'e • de 20 ans. 
| Mill?, NT-IR-SSEA.EE de 3"> KIIS. 
' S irah, negresse agte de 3" aas. 
' I>ave, t.e :re aveu !e, a td. 17 ans. 
I Victor. t.«*_;r.: d 1«5 ans. 

Am, ne'.cresse igte d lti ans. 
Bo.iv, nt^resse aire-; d 40 ain 
Dinah. ne^rusBf a-t'e d • 50 ans. 
H irriet. ne jresse agt'e d: 28 a;is. 
Perry, r.e^re a.tde 16 aas. 
Ilam lto.i, na^re a"e" de 30 ans. 
He:mette, j -aae t«-,T.:sf<e d • 3 aas. 
Chi iris, ne^resse A, ;e'e de 40 ane. 
A'idy, i.ejr - a^e dh 28 ans. 
Ro -'tta, ne'rresse de 3 ) ana. 
Et -Oil enfant. 
Pillv. ne rr- i'tib 35 a'ls. 

CO.XDITIONS DE LA VENTE. 
Coiiiptaut, avec estimation. 

SEVERIN PORCHE, Shcrif. 
Po'nte Coupee, 20 fevrier-tds 

L'ETAT DE LA LOU SL&SE. 
COCK DC NECVltMK WSTktCT, 1'ABOISSE OK LA POJX-

COtPEE. 
Siuaon Gondraa j 

vs. No. 1734. 
R. W. MeUw ) 

EN VERTU DE et pour satif-faire a un writ 
!e B. ft., lance dans la cause ei-dessns, 11 a mo 
idrcsse par 1'Honorable Cour du Neuvieme D'h-
riet, d ais et pour la paroisse tt Etat su dits, pour 
-atisfaii-e a la d mande des plaigna:its etaux trais 
; ai saisi et j'ofl'rirai en vente ptiblique, a la >lai-
on de Conr. 

Sttmedi, It 6 du rr.cis de mnrs, 1858, 
Ua lot dei "terre. ou habitation sucr er . sitnee 

ians la nardm de la Pointe Coupee, sur le Missis-
ippi. ay mt quatorzi arperts de tace sur quatr-
n it d • p ofiwul ur: Jjonte'edotn cote par la terre de 
fam s M. Ctjllum. et de l'au r<> par c He du capf 
•lorrisoa: etis» mble av< c 1< s I at sses et atueliora 
iftiis qtli -"v trouvent. ainsi que la machine a va • 
j»nr < t ranique. les ch raux. mnlets. l oeuf- I 
ieUs "a cor.ies, outils aratcir. s iburuituns d'habi- j 

"atro.i. etc. 
Et les enclaves snivants: 
Marc, o.e ire a e d • vtngt-nn firf. 
Charl' s. ou Chariot, neire de quarantc-cinq 
Joe, tie ire age de vir. srt-six ans. 
Casimir. e.etire a ede trvtiie-troisans, 
Fra ik. re.T' a:e" de qnarante ans. 
Perry. f.eJT'v a e d • qnaraf te ans. 
Jackson, r.agre a':e'd.- tren!e-huit ans. 
Po'ife. Ite;ire ace de tr< ute ans. 
Hamilton, eeg"'- Je qnsrante-deux ans. 
Avril. neiTe a e d • qnarant -deux ans. 
Priop r. ne rre A t d'onze ans. 
Miry. mnlAtr ««' de tr:ate-cinq ans. 
Mary Ann. 4?^e de dix-S' pi ans. 
Br'd rett«. a e • de d'x-sept ans. 
Drienn •. i»Te' d' d x-srpt sas. 
Jstray, aree dr* vitwrt ans. 
Evtli'n •. a e d! q'tarantx ix ana. 
Bach-1. a.e • de trent '-huil ans. 
P< rsinette. aee.' deqnnrante-six aaa. 

! Mtrza. age'e d ' trontc-deux ans. 
Matilda, a .gee de trente-huit aas. 
E* ses d-nx eufants: 
Sally- a 'e- d - sept an?, 
Ali. agt d' troisaa*. 
Lon:w. ^ • d-'n-iiits* ans, 

CONDITIONS DE LA VENTE. 
Comptant. avec estimation. 

SEVERIN PORCHE, Sherif. 
Pointe Couple, 20 ftrrier-tds 

L'ETAT DE LA LOUISIANE. 
COIR DU QCATP.IEJIE DISTRICT JUDICUI3T-.,— 

PAROISSE D'eRIEAN'S. 
Ha!l, Rodd & Putnam ) 

vs. [ No. 12091 
R. W. McRae. ) 

EN vertu de et pour satisfa.re un writ 
de ti. fa., larco dans la cause ci-dessus 
intitulee, et a moi adresse par Hiunora-
ble cour du Ncuviente District, datis et 
pour la paroisse et Etat susdits, pour sa-
tisfaiire a la dentartde du plaignant et 
aux frais, j'ai saisi et j'ofl'rirai en vente 
publique. a la Maison de cour, 

samedi, Ic €«e jour du vv is de mars 1858, j 

a iO hemes A sr., tons les droits, titres ' 
et iuterets que le dtfendeur a dims eta 
la proprkiie ci-apres dtierite, savoir: 

lo. In certain lot de terre, cultive | 
en habitation sucriere, et conuu sous le j 
nom de Crescent-Park, situe sur le bayou i 
Fordoche, dans la paruisse de la Pointe i 
Coupee, Etat susdit, et compose d -s lots 
Nos. 58, 57, 5G, 55, et 54, autant des j 
lots 53, 52 et 51, et situj a la ligne du ; 
nord, joignant a reneoignure des lots | 
Nos. 5L> et 52, et l'arriere encoignure des 
lots N os. 50 et 51, dans la juridiction 
No. 4, Range No. 8, dans le District Sud 
de cette paroisse, contenant onze cents 
soixante-dix-sept acres et soixante-onze 
centie ties d'aere, avec les batisses et 
ameliorations, machine, mticanique, che­
vaux, mulets, bceuf's, betes a cornes et 
les outils aratoires sur ladite habitation, 
et les esclaves suivants, appurtenant a 
ladite habitation pour la vie: 

Levi, agii d'envirun 39 ans; Tan, de 
32; William, de 29; Squire. >3; John, 21 
Jacob, de 43; Billy, de 55; Spencer, de 
33; Peter, 29; Scott, de 30; Dick, de 19; 
Julia, de 29; Dave, de 28; Daniel, de 50, 
•Julia, negresse, agtie d'environ 29 ans, 
et ses enfunts, Jim, age d'environ 8 ans, 
et Lucinda, de 3 ans; Jane, de 27 ans, et 
•son enfant, agede 5 ans; Lucy, agtie de 
27 ans; Lueimhi, a"*ee de 27 ans, et ses 
•'ttfants, Carter, age de 8 ans, et un autre, 
nom inconnn, age de 5 ans; Lucinda, 
agee de 21 ans; Maria, de 21; Patsy, de 
27, et son enfant., Nelly, agee de 10 aus; 
Lucinda, agee de 39 ans; Jane, de 32 
aus, et ses enfants, Eliza, agee de 12 
ans. et Amanda, agee de 8 ans. 

Aussi les esclaves suivants, attaches 
a ladite hab t ition par Messieurs McRae I 
Jepuis leur achat: 

Bob, die d'environ 40 ans; William, ! 
le 28; 1 ennis. de 40; Joint, de 50: Da-: 

niel, de 45; Squire, de 22; Henri, de 30; j 
feter, de 30; Scott, de 30; Spencer, de 
35; David, de 32; Levi, de 35; John, de j 
-0; Dick, de 20; Jan, de 35; Cyrus, de ; 
23; Susan, de 20; Cherry, de 17: Backy, J 
i;t ijr"ii taifant; Cundance, de 26; Will, ; 
le i9; Charlotte. 45; Seaton age de 29 j 
tns; Manuel, de 25; Terry, de 25; nem, | 
ie 19; Bob, de 17; Cooper, de 24; Eliza, j 
le 40; Billy, de 60; Emily, de 20; | 
Lethea. de 19; Henrietta, de 17; Millv, 
le 40; Sam, 7; Alexis, de 23; Euc'da, de 
21; et son eniaut, Carter, agede lOans: 
buciiida Mess, agtie de 40 ans; Maria, 
ie 20; Alix, de 23; Julia, de 33, et son 
lifnnt, Quinn, age de 8 ans; Patsyv agee 

de 21 ans, et ses deux enfants, Hetta.de 
3 ans, et Pleasant, de 4 ans; Will, age 
le 18 ans; Christine, de 10; Mingo, de 
15; Harriet, de 25; Arthur, de 12; Jack, 
de 2t">; Fred, de 20; Jane, agee de 30 a. s, 
estropiee, et ses cinq enfants, Eliza, ague 
le 14 ans; Amanda, de 11; Frederick, 
le 6; Simon, de 4 ans, et Maivina, de 18 
nois; Jacob, age de 40 ans; Lucinda 
Washington, ajfee de 30 ans, et son en-
."ant, Carter, age de 12 ans; Martha, agtie 
le 45 ans; Wash, de 24: Christian, de9; 
den, de 19, ct Josh, de II. 

2o. Un hit de terre cultive eomme ha-
titation sueri&re, cormue sous le nom de 

Glen Mary, situe dans la paroisse de la 
fuintc Coupee, mesurant quatorze ar-
pents de face sur la riviere de Mississip­
pi sur quatrevingt de profondeur, borne 
fun cote par I'.iabitation de James Mc-
Jullom, et de l'autre par celle du capi-
aineMorrisson, avec les batisses et ame­

liorations, machine, mecanique, chevaux 
mulcts, bcetifs de tire, 1-efes a corner., et 
tea outils ar itoirjs de laiite h.tbifatior, j 
avec les esclaves suivants, it vie, savoit: | 

Charles, ou Chariot age de 49 ans; 
Jackson, de 42; Hamilton, de 40; Pros­
per, de 15; Mary Ann, de 21; Drienue, 
le 21; Arcelinc. de 50; Matilda, de 42; 
Marc, de 25; Joe, de 30; Perry, de 44; 
Polite, de 54; Avr I, de 15; Mary, mn a 
tresse, agee du 32 ans; Bridg.tte, de 21; 
Jenny, de 24; Rachel, de 42; M rza, de 
36, et ses enfants, Sally, a;^e de 11 ans, 
et Alt, de 7 ans; Louise, de 19 ans 

Ladite habitation et les esclaves sont 
!a propriete du d.t defendetir, R. W. Mc­
Rae, et aussi les esclaves suivants, qui 
mt tite places par led t Robert W . Mc­
Rae sur ladite habitation. 

Jenny, asree de 40 ans; Hester, de 20; 
Sarah, de 19, et son enfant; Joseph, de 
18; Isaac, de 9; Jnn, de 8; David, de 35; 
Maria, de 36; Philo, de 19; Cora, de$; 
Caroline, de 20; Jacob, de 10; Jack, de 
24; Lucy, de 18; Delia, de 30; Hite, de 
•5;Sarah, de 35; Da-re Vk> 

tor, do 15; Ann, de 16; Charity, de 35; 
Bessy, de 40; Let ha, agee de 22 ans; 
Sale, de 8; Rossetta, de30,etson enfant; 
Billy, de 25; Wilhem, de 35; Polly, do 
29, et sou enfant; Alex, de 10; Dave, de 
7; Eli, de 0; Irene, de 17; Anny, de 19; 
Cyntlia, de 2(, et son enfant; Louis, 
de 10 ans; Jess, de 40; Harriet, de 40; 
Dinah, de 50; Fanny, de 28; Perry, de 
16; Hamilton, de 30; Harrietts, de 9: 
Charles, de 40; Andy, de 28; Flora, de 40; 
Milvina, de 2o, rt sott enfant; anssi 39 
mulets, 7 wagons, 22 charrues, 12 tetea 
de be tea a cornes, et 15 cochons. 

SEVERIN POROIIE, 
Slierif, 

Pointe Cotipdo, 20 fevrier 3f. 

ETAT DE LA LOUISIAITE. 
COUR DC Ql'ATtttil.HE DISTRICT JUDICIAKE, FAKOUSI 

D'ORLEASS. 

McKleroy & Bradford ) 
vs. No. 10986, j 
li. W. McRae. ! 

McKleroy & Bradford j 
vs. No. 10987, j-
R. W. McRae. J 

EN vertu de ct pour satiafaire & deux 
writs de ft fas., lances dans les causes 
ci-dessus, et il moi adresst2s par I'honora­
ble Cour du Quatrieme District dans et 
pour la paroisse et Etat susdits, pour sa-
tisfaire a la demande du plaignantetaax 
frais, j'ai saisi et j'expuserai eu vente 
publique, a la Maisou de Cour 

samedi, le ome jour du mois d'avril, 1858, 
a 10 Iteures A. M., tous les droits titres 
et iuterets que le defendeur a dans et k 
la propriete ci-apres dec rite, savoir: 

Cn certain lot ou portion de terre, si-
tuee dans la paroisse de la Pointe Cou­
pee dans cet Etat, contenant douze cents 
arpents de terre, plus ou moins, ayant 
quatorze arpents de face sur la riviere 
Mississippi, sur quatrevingts arpents de 
profondeur, bornee d'un cote par 1'habita-
tion de James McCullum, et de l'autre 
par celle du capitaine Morrisson, avec 
toutes les batisses et ameliorations qui 
s'y trouvent, les outils aratoires appar-
tenant a ladite habitation, ainsi que les 
esclaves suivants: 

Nt»m Age Nom Ago 
Charles, ou Char- Aveline 50 

lot 49 Matilda 42 
Jackson 42 ct son enfant, 
Hamilton 46 Sally 12 
Prosper 15 Perry 44 
Mary Ann 21 Polite 54 
Octavine, son en- Avril 16 

fant 3 Mary 39 
Drienne lhidgetto 21 
Jenny 24 Jack, 24 
Rachel 42 Lucy 18 
Matilda 35 Delia 20 

ot ses enfants, Milly 35 
Sally 11 Sarah 35 
Ali 7 et son enfant 
Louise 19 Tony 4 
Fanny 40 Dave Blink 17 
Hester 20 Victor 18 

et son enfant, Ann 16 
Ouillaume 6 mois Charity 35 
Sarah 19 Bouny 40 
et son enfant, 4 mois Letha 22 
Joseph 18 et son enfant 
Isaac 9 Sally 6 
Jane 8 Harry 28 
David 38 Percy 16 
Maria 35 Charles 40 
et ses deux enfants. Andy 28 
Blick 10 Rosetta 30 
Isaac 5 et ses trois enfans, 
Philo 19 Henrietta 9 
Cvntha 20 Jeanne 5 
ot ses deux enfant* Emma 3 
Cora 5 Billy 35 
t,on is 1 Flora 4<* 
Ike 1 Witehl'm 35 
Irfcnc . 17 Melinda 23 
Anny IS Polly 20 
Jess 40 L<->ha 21 
Harriet 40 Edmond 14 
Dinah 50 Harry 18 
Caroline 20 T/za. orphelmT, 7 
Jacob 10 Jacob, orphelin 7 

Et trente-neuf mulets, sept wagons, : 
vingt-deux charrues, douze tetesde betes 
a comes, et quatorze cochons. 

CONDITIONS DE LA VENTE.-* 
Comptant, avec estimation. 

SEVERIN" PORCHE, 
| Sharif. 

Pointe Coupee 20 fev-tds 

AVIS. 

Graugnard & 
AC cnE*!*jnwr» 

QE recommandent a Pr^" 
O ticiues de cette op**'®*8©- y8 conti-
nuent a avoir oa gr&nd assortiment de 
toute sorte de rna^chamluses. 

Conditions «* P^* favorables. 
20 {evrier-tf-

*;fr$ H. c. MOUREV, , 
i FEINT RE ET TAl'ISfclEB. 

O'S'FUE 8ea Bervic.ft MIX llabitans de <*TTE p«-
roiaae, ea oe qui coacerne sa profession. 

S'tdfseeer a lllotel Bottdreau, Fwe Kiviers. 
Ptteis OoapteJSj**™* 


